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1 La  prescription  s’inscrit  dans  une  démarche  de  recherches  débutée  en 2011  sur  le
tronçon Manéhouville-Dieppe de la RN 27 ; plusieurs indices de sites avaient alors été
repérés. Une fouille réalisée en 2013 sur la parcelle contiguë du site du Talou/Gruchet
(Breton 2013-2014) avait mis en évidence plusieurs occupations encloses. La première
comprenait un enclos curviligne discontinu et daté d’une phase ancienne de l’âge du
Bronze.  La  seconde  regroupait  deux  enclos  fossoyés  distants d’environ  100 m  qui
délimitaient des indices de bâtiments sur poteaux plantés et des fosses à vocation agro-
pastorale. Ils étaient tous deux attribuables à la fin de la période laténienne (LT D1)/
milieu du IIe s. apr. J.-C. La pérennité de l’occupation gauloise s’est trouvée confirmée
grâce  à  des  réfections  fossoyées  successives  de  l’unité  d’habitat  mais  aussi  par  la
présence de fosses antiques qui se développaient au sein des enclos et à proximité, vers
l’ouest.
2 Cette parcelle a fait l’objet d’un diagnostic complémentaire (Breton 2015) qui a révélé
des indices encourageant d’une présence antique plus structurée (hypothèse de bâti) au
détriment  des  vestiges  laténiens.  Un  axe  de  cheminement  entr’aperçu  lors  de  la
précédente fouille a été caractérisé,  mais sa période de fonctionnement n’a pu être
définie.
3 Les travaux de post-fouille, notamment certaines études, sont encore en cours ; cette
notice a pour vocation de faire un premier état de données.
4 La fouille a mis au jour l’organisation occidentale de l’enclos laténien (fig. 1). Elle se
manifeste par de petites parcelles sur un rayon de 80 m où sont regroupés des fosses et
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un mobilier antique bien identifié (fig. 2), puis par une occupation fossoyée plus diffuse.
Des modifications notoires semblent intervenir : reprise partielle du parcellaire gaulois
avec  changement  fonctionnel  (zone  de  stockage),  mais  aussi  création  de  nouvelles
parcelles.
 
Fig. 1 – Plan masse et phasage
DAO : D. Breton (Inrap).
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Fig. 2 – Échantillonnage du mobilier céramique
DAO : L. Féret.
5 La fouille n’a pas permis la caractérisation de l’habitat gallo-romain pressenti sur cette
nouvelle emprise. Cependant, la découverte de plusieurs vases en rejet dans un fossé,
d’un niveau de  sol  contenant  des  éléments  architecturaux (tuiles,  nodules  de  terre
cuite,  clous…),  de mobilier céramique et métallique (une trentaine de monnaies) en
limite d’emprise à plus de 150 m vers le sud-ouest, oriente vers une nouvelle hypothèse
d’habitat  se  développant  hors  emprise.  Le  mobilier  céramique  indique  une
fréquentation renforcée dans ce secteur au début du IIIe s. apr. J.-C. Notons la présence
de deux incinérations antiques isolées qui viennent compléter les données funéraires
issues de la précédente fouille, ainsi qu’un petit ensemble bâti qui présume un grenier
sur poteaux plantés.
6 Précisons  également  la  découverte  de  quelques  vestiges  pouvant  être  associés  à
l’occupation de l’âge du Bonze mise au jour en 2013. Il  s’agit de mobilier céramique
épars assez mal conservé et découvert dans quelques fosses indéterminées, voire des
chablis, au nord de l’emprise.
7 La dernière trace d’occupation correspond à un axe de cheminement présentant deux
orientations  distinctes.  Depuis  l’ouest,  il  s’oriente  vers  l’enclos  laténien,  puis  à  son
approche il prend une direction nord – nord-est. Il a été reconnu en 2013 mais aussi
dans les tranchées du diagnostic de 2012. Plus au nord, son orientation se confond avec
une cavée encore visible dans la forêt qui se dirige vers le centre d’Arques-la-Bataille.
Au  sud,  il  n’existe  plus  de  trace  de  sa  présence,  même  sur  les  plans  du  cadastre
napoléonien.  Ce  chemin,  partiellement  empierré,  est  flanqué  de  plusieurs  fossés
bordiers.  Son  extension  maximale  atteint  18 m  de  large  tandis  que  l’aménagement
empierré  ne  dépasse  pas  6 m de large,  laissant  supposer  un tracé  évoluant  dans  le
temps. Les silex qui le composent présentent plusieurs modules (de gros à moyens)
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mais seules quelques assises sont apparentes (fig. 3). Il semble plus s’agir d’une desserte
secondaire  avec  de  simples  recharges  de  matériaux  facilitant  le  passage  de  zones
difficiles  que  d’aménagements  conséquents  propres  à  un  axe  principal.  Une
surveillance  étroite  effectuée  au  détecteur  de  métaux  a  permis  de  nombreuses
découvertes. Il s’agit de quelques éléments indéterminés, en relation avec le transport :
bandages de roue,  attache de jouguet ou battant de sonnaille,  mais surtout plus de
trente fragments d’hipposandales, dont une douzaine complètes.
 
Fig. 3 – Chemin (sd. 16), vue de l’est
Cliché : D. Breton (Inrap).
8 Il  est  difficile  en  l’état  d’affirmer  que  ce  chemin  est  antérieur  aux  occupations.
Cependant, différents indices laissent présager d’une utilisation pérenne. En effet, l’axe
du  chemin  semble  desservir  l’enclos  laténien  (s’appuie-t-il  sur  un  chemin  déjà
existant ?) pour se diriger vers la cavée encore présente dans le paysage. De même,
certains tronçons comportent de nombreux rejets antiques, notamment vers les fosses
de stockage à proximité de l’enclos laténien. Enfin, un des fossés bordiers dessine une
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